
 

 

 

 

Communiqué de presse – N°25 

Paris, le 24 mars 2026 

 

 

 

Au vingt-cinquième jour de l’agression militaire des forces américano-israéliennes, le Service de la 

diplomatie publique de l’Ambassade de la République islamique d’Iran en France souhaite porter à la 

connaissance des médias et de l’opinion publique les points suivants : 

 

 

1- Dernières déclarations des responsables iraniens 

 Masoud Pezeshkian, président de la République islamique d’Iran, sur le réseau X : J’embrasse les 

mains et les bras des forces armées et des vaillants défenseurs de la patrie. L’avenir radieux du pays 

et le lendemain sûr et serein des enfants de cette terre sont redevables à la résistance et à la 

ténacité du peuple ainsi qu’à l’union sacrée entre celui-ci et les gardiens de l’Iran.  

 
 

 

 Mohammad-Bagher Qalibaf, président du Parlement, sur le réseau X : Notre peuple exige une 

punition totale et dissuasive des agresseurs. Tous les responsables se tiennent fermement, jusqu’à 

l’atteinte de cet objectif, derrière le Guide suprême de la Révolution et leur peuple. Aucune 

négociation n’a eu lieu avec les États-Unis. Les “fake news” visent à manipuler les marchés 

financiers et pétroliers et à permettre aux États-Unis et à Israël d’échapper au bourbier dans lequel 

ils se sont enlisés.  

 
 

 



 

 

2-Attaques délibérées contre les civils et les infrastructures iraniennes 

 La frappe lancée ce midi par le régime sioniste contre la rue Kaveh à Ispahan, avec plus de trente 

commerces gravement endommagés 

 
 Des destructions étendues ont été infligées aux habitations visées par les bombardements 

américano-israéliens à Téhéran. 

 
 L’attaque américano-israélienne contre le quartier Shahid Qarabaghi à Tabriz, avec 9 personnes 

tombées en martyrs et 28 autres blessées, et plus de 20 maisons d’habitation endommagées. 

 
 

 

3-Nomination du nouveau secrétaire du Conseil suprême de sécurité nationale 

Mohammad-Baqer Zolghadr a été nommé secrétaire du Conseil suprême 

de sécurité nationale par le président de la République, avec l’accord et l’aval du 

Guide éminent de la Révolution islamique. Mohammad-Baqer Zolghadr est l’un 

des commandants supérieurs du Corps des gardiens de la Révolution islamique 

(CGRI) durant la guerre Iran-Irak. Après la guerre, il a occupé les postes suivants : 

chef d’état-major conjoint, adjoint du commandant en chef du Corps, 

vice-ministre de l’Intérieur, vice-président du pouvoir judiciaire, ainsi que 

secrétaire du Conseil de discernement de l’intérêt supérieur de l’Etat. 



 

 

4-Actions militaires de représailles de l’Iran 

 Communiqué du service de presse du CGRI : «La 77e vague de l’opération “Promesse véridique 4” 

contre des objectifs de l’ennemi sioniste dans le nord, le centre et le sud des territoires occupés, 

au moyen de systèmes balistiques ultra-lourds et de missiles de précision Kheibar-Shekan ainsi que 

de drones kamikazes, et contre les bases de l’armée terroriste et criminelle américaine dans la 

région à l’aide de systèmes de précision à propergol solide de type “Zolfaghar” et de drones 

kamikazes, s’est, par la grâce de Dieu, soldée par un succès complet.  

 

 Communiqué du service de presse du CGRI : La 78e vague de tirs massifs de l’opération “Promesse 

véridique 4” a inscrit une page différente dans l’histoire de la guerre. Au cours de cette opération, 

des objectifs situés dans le Néguev (Neqab), à Dimona, au nord de Tel-Aviv ainsi que certaines 

bases de l’armée américaine dans la région ont été touchés avec une précision élevée par les 

systèmes balistiques de précision Emad et Qadr à têtes multiples, ainsi que par des drones 

kamikazes.  

 Communiqué du service de presse du CGRI : La 79e vague de l’opération “Promesse véridique 4”, 

menée par le tir de puissants missiles Kheibar-Shekan, Emad et Sejjil ainsi que de drones kamikazes 

de la Force aérospatiale du CGRI, après avoir franchi avec succès la défense aérienne multicouche 

du régime, a visé les sites prétendument sécurisés des appareils de renseignement de ce régime 

au nord et au centre de Tel-Aviv, les centres commerciaux et de soutien logistique de son armée à 

Ramat Gan et dans le Néguev, ainsi que le principal centre logistique et de commandement 

militaire du sud du régime à Beersheva.  

 

 Communiqué de l’état-major de l’armée : À partir de l’aube de ce jour, l’armée de la République 

islamique d’Iran, au moyen des unités de drones de ses forces terrestres, aériennes et navales 

déployées dans différentes régions du pays, a pris pour cibles la base aérienne de Tel Nof du régime 

sioniste et le site de stationnement des avions de combat F-35 et F-15 américains sur la base 

aérienne d’Azraq. La base de Tel Nof est l’une des installations les plus vitales de l’armée de l’air du 

régime sioniste ; avec ses escadrons de chasseurs et ses unités de soutien, elle joue un rôle central 

dans les opérations de longue portée et les agressions contre le peuple iranien. La base aérienne 

connue sous le nom d’Azraq est l’un des principaux centres opérationnels et de soutien des 

États-Unis, et le point de stationnement et de départ des chasseurs F-35 et F-15 ainsi que des 

avions de guerre électronique dans les attaques contre l’Iran.  

 

 Communiqué de l’état-major de l’armée : À partir de l’aube de ce jour, l’armée de la République 

islamique d’Iran a pris pour cibles, par des attaques de drones, les industries d’armement Rafael à 

Haïfa, les installations aérospatiales du régime occupant situées à proximité de l’aéroport 

Ben-Gourion, ainsi que les avions ravitailleurs basés sur cet aéroport.  

 

 Communiqué du service de presse du CGRI : Profitant du contexte de guerre dans la région et de 

la focalisation des médias sur la guerre imposée par les États-Unis et le régime sioniste à la 

République islamique d’Iran, l’armée infanticide du régime sioniste s’est livrée à de vastes crimes 

de guerre contre les civils libanais et palestiniens, franchissant toutes les lignes rouges en matière 

de génocide, situation qui n’est plus tolérable. Nous mettons en garde l’armée criminelle du 



régime: si ces crimes contre les civils du Liban et de la Palestine se poursuivent, les lieux de 

rassemblement des forces ennemies dans le nord de la Palestine occupée et dans la bande de Gaza 

seront, sans aucune considération, soumis à de lourdes frappes de missiles et de drones de la 

République islamique d’Iran et du CGRI.  

 

 Déclaration du porte-parole du Commandement central des forces armées : La République 

islamique d’Iran détient pleinement l’initiative dans la région du golfe Persique et dans les eaux 

territoriales de la mer d’Oman, et contrôle le détroit d’Ormuz avec une grande vigilance et une 

puissance totale. En raison de cette maîtrise et de cette capacité suffisante, il n’est pas nécessaire 

de procéder au minage du golfe Persique et, en fonction des besoins, nous utiliserons tout moyen 

pour garantir la sécurité. Les forces armées, en exerçant leur contrôle sur les ennemis 

américano-sionistes et en coopération avec les pays de la région, sont en mesure d’assurer la 

sécurité du golfe Persique, et les puissances extrarégionales n’ont aucun droit d’ingérence dans cet 

espace.  

 

 Le service de presse du CGRI a annoncé l’interception et la destruction d’un drone armé de type 

Hermes dans le ciel de Téhéran par un nouveau système avancé de défense aérienne du CGRI, 

intégré au réseau unifié de défense aérienne du pays. 

 

 Le site FlightRadar24 a fait état de l’émission d’un signal de détresse par un bombardier stratégique 

américain de type B-52, qui aurait probablement pris part aux opérations contre l’Iran. 

 

 Selon le magazine spécialisé Air & Space Forces, en date du 19 mars 2026, le chasseur F-35 

endommagé au-dessus de l’Iran fait partie d’un total d’environ 20 appareils de l’US Air Force qui 

ont été endommagés ou détruits au cours de la quasi-trois semaines de guerre contre l’Iran. 

 

 

 

5-Propagande, mensonges, diversion de l’opinion publique et guerre psychologique 

 Le New York Times, dans une analyse signée par David E. Sanger et ses collègues, intitulée 

«Entering War’s Third Week, Trump Faces Stark Choices» publiée le 15 mars 2026, écrit qu’à 

Washington des options telles qu’une opération visant à prendre le contrôle de l’île de Kharg – 

principal centre d’exportation de pétrole de l’Iran – et une action contre les sites de stockage de 

l’uranium enrichi iranien sont à l’étude au niveau des responsables politiques et militaires 

américains. Quelques jours plus tard, le 21 mars au soir, Donald Trump a fixé un ultimatum de 48 

heures pour la réouverture du détroit d’Ormuz, menaçant l’Iran de frappes contre ses installations 

électriques et énergétiques ; toutefois, le 23 mars, il a annoncé que la mise en œuvre de cette 

menace et les attaques contre les infrastructures 

énergétiques iraniennes seraient suspendues pour 

une durée de cinq jours, alors même que l’envoi de 

troupes américaines vers la région se poursuivait. 

 

 The Guardian : L’affirmation de Trump selon laquelle 

des négociations “très bonnes” seraient en cours avec 



l’Iran lui a surtout permis de gagner du temps sur les marchés du pétrole et de l’énergie.  

 

 

 

 Le New York Times, dans un article analytique intitulé « Israel Thought It Could Spur Rebellion 

Inside Iran. That Hasn’t Happened », publié le 22 mars 2026, écrit que le projet des responsables 

israéliens de déclencher un soulèvement populaire en Iran ne s’est pas réalisé après trois semaines 

de guerre. Le journal souligne que, selon les évaluations des services de renseignement américains 

et israéliens, malgré les pressions et les attaques, aucun soulèvement de grande ampleur n’a eu 

lieu en Iran et aucun signe d’effondrement des structures du pouvoir n’est observable : le système 

politique iranien demeure en place. 

 

 Tim Walz, homme politique américain : Les Américains doivent savoir quels responsables ont 

négocié des actions en Bourse avant la publication, hier soir, du message de Trump sur l’Iran.  

 
 

 Mohsen Rezaï (membre du Conseil de discernement de l’intérêt supérieur de l’Etat) :  Tant que 

tous les dommages n’auront pas été réparés, que toutes les sanctions économiques n’auront pas 

été levées et qu’une garantie juridique internationale de non-ingérence des États-Unis dans les 

affaires de l’Iran n’aura pas été obtenue, la guerre continuera. Tel est le choix de notre peuple, de 

notre Guide et de nos forces armées.  

 

 Un journaliste de la chaîne israélienne 14 : Les 

responsables de l’armée nous disent de ne pas 

poser de questions sur l’échec de la défense 

aérienne face à l’Iran. Cette époque est révolue : s’il 

le faut, nous crierons haut et fort pour savoir 

pourquoi les défenses aériennes ne parviennent pas à intercepter les missiles iraniens.  

 

 

 

6-Situation du marché de l’énergie et effets de la crise dans la région du détroit d’Ormuz 

 À peine quelques heures après le recul de Trump sur son ultimatum de 48 heures pour la 

réouverture du détroit d’Ormuz, le secrétaire américain à l’Énergie a déclaré qu’il était « 

hautement improbable » que Washington libère davantage de pétrole de ses réserves stratégiques 

pour calmer les marchés dans le contexte de la guerre contre l’Iran. Ce, alors que Trump avait 

promis, durant la première semaine de fermeture du détroit d’Ormuz, de mettre sur le marché des 

volumes significatifs issus des réserves stratégiques pour contenir les prix du pétrole : une 



promesse qui, en pratique, est passée du chiffre annoncé de 172 millions de barils à seulement 45 

millions de barils, essentiellement sous forme de prêts pétroliers assortis d’intérêts. 

 

 Le directeur général de la compagnie pétrolière Chevron : « La guerre entre l’Iran et les États-Unis 

a causé davantage de dommages aux marchés pétroliers mondiaux que la guerre entre la Russie 

et l’Ukraine. » 

 

 Le président des Philippines, faisant référence aux affrontements entre les États-Unis et Israël 

d’une part, et l’Iran d’autre part, ainsi qu’à la fermeture effective du détroit d’Ormuz, a déclaré que 

cette crise, en générant une forte incertitude sur les marchés mondiaux de l’énergie, en perturbant 

les chaînes d’approvisionnement et en exerçant une pression haussière sur les prix du pétrole, 

menaçait la sécurité énergétique de son pays ; sur cette base, il a proclamé l’état d’urgence 

nationale dans le domaine de l’énergie pour une durée d’un an. 

 

 Dans son éditorial intitulé « An attack on the world economy », en date du 12 mars 2026, 

l’hebdomadaire The Economist écrit que la fermeture effective du détroit d’Ormuz par l’Iran a 

amputé une part importante de l’offre mondiale de pétrole et exercé une pression considérable 

sur l’économie des États-Unis et de leurs alliés. Dans une analyse distincte consacrée au « choc 

énergétique en Asie », il est expliqué que, tandis que les flux d’exportation de pétrole de certains 

pays alliés des États-Unis sont fortement perturbés, l’Iran continue d’acheminer des millions de 

barils de pétrole vers la Chine via le détroit d’Ormuz ; une situation qui, aux yeux de certains 

observateurs, s’apparente à l’imposition d’une forme de « sanction inverse » à l’encontre des 

États-Unis. 

 

 Agence Reuters : la société indienne Reliance Industries a acheté 5 millions de barils de pétrole 

iranien après la suspension des sanctions américaines. 

 

 Bloomberg : alors que l’Iran a déclaré que le détroit d’Ormuz n’était fermé qu’aux pays hostiles, un 

pétrolier chinois et deux pétroliers indiens avaient traversé le détroit après coordination avec l’Iran. 

Le pétrolier chinois « Bright Gold » a franchi le détroit d’Ormuz. Le média précise que deux 

pétroliers indiens ont, eux aussi, utilisé ce même passage après une coordination entre l’Inde et 

l’Iran en vue d’une traversée sûre. 

 

 La compagnie aérienne Vietnam Airlines a annoncé la suspension de certains de ses vols intérieurs 

en raison d’une pénurie de carburant pour avions et de la hausse des prix du kérosène. 

 

 Financial Times : la compagnie aérienne Qatar Airways a transféré 20 de ses plus gros appareils sur 

un site de stockage de longue durée en Espagne. 



 Aujourd’hui, malgré les déclarations de Donald Trump au sujet d’un possible cessez-le-feu et du 

report des frappes contre les centrales iraniennes, le marché pétrolier reste soumis à de fortes 

tensions : ces déclarations ont entraîné un repli relatif des prix à court terme, mais n’ont pas inversé 

la tendance haussière, car les flux d’exportation via le détroit d’Ormuz et les risques de 

perturbation de l’offre n’ont pratiquement pas changé. Le brut Brent pour les premières échéances 

se traite dans une fourchette de 102 à 104 dollars le baril, tandis que le WTI, après avoir inscrit un 

sommet nettement plus élevé au début du mois, 

évolue désormais autour de 90 dollars. Le brut 

omanais, fortement exposé aux évolutions dans le 

détroit d’Ormuz, connaît une situation 

particulièrement tendue : son prix officiel pour 

livraison en avril vient d’être fixé autour de 70 dollars 

le baril, tandis que les contrats de mai sur le Gulf 

Mercantile Exchange ont franchi le seuil de 130 à 140 

dollars, avec, ces derniers jours, des pointes au-delà 

de 145 dollars. 

 

7-Efforts diplomatiques 

 Entretien téléphonique entre les dirigeants iranien et pakistanais : le président de la République 

islamique d’Iran, Dr Masoud Pezeshkian, lors d’un entretien téléphonique avec le Premier ministre 

du Pakistan, a exposé l’ampleur des agressions militaires américaines et israéliennes contre l’Iran 

et réaffirmé le droit évident et naturel de la République islamique à défendre son intégrité 

territoriale et ses citoyens. Rappelant les efforts de l’Iran pour préserver la stabilité et la sécurité 

régionales et contrer les ingérences étrangères, il a indiqué une nouvelle fois que Téhéran 

souhaitait développer et renforcer la coopération intra-régionale avec les pays voisins et appelait 

les États islamiques à ne pas permettre que leur territoire et leurs capacités soient mis au service 

d’attaques contre l’Iran. Il a qualifié l’insécurité imposée au détroit d’Ormuz de conséquence 

directe des agressions militaires des États-Unis et du régime sioniste et précisé que la République 

islamique d’Iran, afin de garantir la sécurité de la navigation et le passage sûr des navires 

n’appartenant pas ou n’étant pas liés aux agresseurs et à leurs complices, avait pris les mesures 

nécessaires. Le Premier ministre du Pakistan, tout en présentant ses félicitations à l’occasion de 

Nowrouz et de l’Aïd al-Fitr et en exprimant sa profonde compassion envers milliers de citoyens 

innocents martyrs ou blessés, a réaffirmé la pleine solidarité du Pakistan avec l’Iran et remercié 

Téhéran pour sa coopération en vue de garantir le passage sûr des navires pakistanais dans le 

détroit d’Ormuz. Il a également appelé à des efforts conjoints des pays de la région, en particulier 

des pays musulmans, pour réduire les tensions et ramener une paix et une stabilité durables dans 

la région, tout en réaffirmant le droit légitime de l’Iran à la défense de soi et en soulignant que le 

Pakistan se tiendrait toujours aux côtés du gouvernement et du peuple iraniens. 

 

 Entretien téléphonique entre les ministres des Affaires 

étrangères d’Iran et d’Égypte : les ministres des Affaires 

étrangères d’Iran et d’Égypte se sont entretenus par 

téléphone au sujet des dernières évolutions et des 

répercussions régionales et internationales de l’agression 

illégale des États-Unis et du régime sioniste contre la République islamique d’Iran et de la défense 



légitime de notre pays. Le ministre iranien des Affaires étrangères a présenté, au cours de cet 

échange, les dernières positions de la République islamique concernant l’agression survenue et la 

riposte ferme et légitime de nos forces armées face aux agresseurs. Le ministre égyptien des 

Affaires étrangères a, pour sa part, exposé les dernières démarches de son pays auprès des acteurs 

régionaux et internationaux en vue d’une désescalade dans la région. Les deux ministres ont 

convenu de poursuivre leurs consultations. 

 

 Selon l’agence de presse chinoise, le ministre chinois des Affaires étrangères et son homologue 

iranien se sont entretenus en fin de journée au sujet des développements en cours au 

Moyen-Orient (Asie occidentale) et procédé à des échanges de vues. 

 

 Entretien téléphonique entre les ministres des Affaires 

étrangères d’Iran et de Corée du Sud : le ministre des 

Affaires étrangères de la République de Corée s’est 

entretenu par téléphone avec son homologue iranien au 

sujet des relations bilatérales Téhéran-Séoul et des 

évolutions régionales consécutives à l’agression militaire des États-Unis et du régime israélien 

contre l’Iran. Le ministre sud-coréen a présenté ses condoléances pour le martyr de citoyens 

iraniens et exprimé sa préoccupation quant aux développements en cours dans la région, aux 

conséquences de la poursuite de l’instabilité et de la guerre, ainsi qu’à la situation dans le détroit 

d’Ormuz pour l’économie mondiale, soulignant la nécessité d’efforts visant à réduire les tensions 

dans la région. Le ministre iranien des Affaires étrangères, rappelant l’agression militaire 

américaine et sioniste contre l’Iran en pleine négociation nucléaire, a affirmé que la situation 

actuelle dans la région et l’insécurité dans le détroit d’Ormuz étaient la conséquence directe des 

attaques illégales des États-Unis et du régime sioniste, et que l’Iran défendrait avec fermeté sa 

souveraineté nationale et son intégrité territoriale face à ces agressions. Il a précisé que le détroit 

d’Ormuz était fermé au passage des navires appartenant aux parties agresseurs, à leurs soutiens 

et bailleurs, mais que les navires des autres pays n’avaient aucun problème pour y transiter dès 

lors qu’ils coordonnaient leur passage avec la partie iranienne. Les ministres iranien et sud-coréen 

ont également échangé sur certaines questions consulaires. 

 

 Entretien téléphonique entre les ministres des Affaires 

étrangères d’Iran et de Malaisie : les ministres des 

Affaires étrangères d’Iran et de Malaisie se sont 

entretenus par téléphone au sujet des évolutions 

régionales, en particulier des conséquences 

économiques de la guerre imposée par les États-Unis et le régime israélien à l’Iran. Le ministre 

malaisien des Affaires étrangères, réaffirmant la position de principe de son pays condamnant 

l’agression contre l’Iran, a insisté sur la nécessité de s’efforcer de réduire les tensions et de rétablir 

la stabilité et la sécurité dans la région. Présentant ses condoléances et exprimant sa solidarité 

avec la République islamique d’Iran pour le martyre d’un certain nombre de ses citoyens lors de 

l’agression militaire des États-Unis et du régime israélien, il a souligné l’importance de préserver 

une stabilité et une sécurité durables dans la région. 

 

8-Présence massive et continue de la population dans les rues 



Téhéran : vingt-troisième nuit consécutive de rassemblements en soutien aux forces armées 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

9-Participation massive de la population aux cérémonies de funérailles des martyrs 

Ispahan : funérailles des martyrs des frappes américano-sionistes 

 
 

Service de la diplomatie publique 

Ambassade de la République islamique d’Iran – Paris 

 

 

 

 
Un père arrive chez lui après le bombardement. 

Cet homme, chauffeur de bus, découvre à son arrivée la destruction totale de sa maison et les corps sans 

vie de son épouse et de sa fille tombées en martyr. 

 


